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COMPORTEMENT DE
LA PREMIÈRE ÉQUIPE

Je suis dans la première équi-
pe, comment dois-je me com-
porter face à la victime ?
Dans le Spéléo-Secours nous
agissons dans ce que j’appelle
la deuxième ligne.
La victime est déjà sur place
depuis parfois de longues
heures et a été placée correc-
tement, du moins je l’espère,
par ses coéquipiers : PLS, cou-
verture de survie, mini point
chaud…
Notre approche est très spéci-
fique et doit devenir profession-
nelle.
Je vais fournir ci-après
quelques éléments de réponse
à appliquer sous terre.
Prenons comme exemple le
cas d’une personne qui a subi
un léger traumatisme, qui ne
pourra pas remonter par ses
propres moyens.
Vous avez en surface un
contact avec ses compagnons
qui plus ou moins angoissés
vous donnent quelques explica-
tions parfois confuses.
La première équipe descend
avec le kit point chaud.
1° sur place évitez le sur-acci-
dent, mettez vous d’abord en
sécurité, sécurisez les alen-
tours.
Ne vous fiez pas aveuglément
au matériel déjà en place, véri-
fiez tout.
2° pendant que les uns prépa-
rent le point chaud, d’autres
doivent s’occuper de la victime
et poser toutes les questions
indispensables pour déterminer

ce qu’il s’est passé, comment,
pourquoi, vérifier l ’état de
conscience, se faire expliquer
l’accident afin de pouvoir don-
ner un bilan aussi précis que
possible en surface et pouvoir
demander à bon escient le
matériel nécessaire.

Faites gaffe à ne pas assom-
mer votre victime avec votre
quincaillerie et à ne pas foutre
le feu à la tente.

Sur bases des réponses, de
l’examen et des circonstances,
on décidera de placer ou non
une minerve avant toute autre
manipulation.

3° il sera peut-être nécessaire
de retirer la salopette et le bau-
drier, au besoin en coupant tout
avec une bonne paire de
ciseaux (qui sera dans le kit
point chaud).

Récupérez son matériel.

4° avant de placer la victime
dans la doudoune, pensez à la
faire pisser si cela est possible,
la remontée peut être longue.

5° placement dans la doudoune
en respectant la technique du
pont, puis placement sur civiè-
re toujours avec le pont. Bon
sanglage.

6° si besoin le médecin sur

place procédera avec votre
aide aux premiers soins.
7° les règles en vigueur impo-
sent que la victime doit être en
état d’être transportée avant de
démarrer par conditionne-
ment et stabilisation (perfu-
sions, médoc….). On ne
démarrera que lorsqu’elle sera
en état de supporter le trajet.
8° en fonction de la situation le
médecin décidera si on peut
donner à boire et à manger et
jusque quand.
9° une surveillance s’impose
pendant toute la remontée.
10° vous accorderez un point
d’honneur à réconforter votre
victime et à lui expliquer toutes
les phases de l’opération.
Enfin une bonne communica-
tion avec la surface vous sera
très utile.
Il vous faudra parfois attendre
un temps qui vous semblera
long mais il est parfois préfé-
rable d’attendre " confortable-
ment " que tout se prépare
devant vous que d’être bloqué
dans un mauvais endroit.
Une fois le signal de départ
donné, je sais que je peux
compter sur vous.
Apprenez ces règles par cœur,

on les mettra en application
rapidement (voir les mots en
gras).

FORMATIONS
MÉDICALES
SPÉLÉO-SECOURS

14 d’entre nous ont suivi en
février un BEPS (brevet euro-
péen des premiers secours) et
les 14 inscrits ont tous réussi la
formation (ils recevront leur
diplôme le 29 mai).
Cer tains ont suivi le BEPS
dans des sections locales de
Croix Rouge et m’en ont averti.
D’autres parmi vous sont titu-
laires d’autres brevets de sau-
vetage ou de secours.
Il est important de disposer
d’un brevet de premiers soins
vu la position que nous occu-
pons dans la chaîne des
secours et vis-à-vis des autres
intervenants que nous pourrons
rencontrer sur place (pom-
piers….).
Deux formations médicales ont
déjà eu lieu, elles ne rempla-
cent pas le BEPS mais doivent
être considérées comme com-
plémentaires et abordent les
accidents dans le cadre de la
spéléologie. Il y en aura



AGENDA

Date Type Pour qui ? Lieu
12 mai Réunion Commission Maison de la Spéléo, Namur
29 mai Formation pour tous les membres du Spéléo-Secours Rochefort - Nou-Maulin
2 juin Réunion Commission Maison de la Spéléo, Namur
1 septembre Réunion Commission Maison de la Spéléo, Namur
6 octobre Réunion Commission Maison de la Spéléo, Namur
8 & 9 octobre Exercice récapitulatif pour tous les membres du Spéléo-Secours à déterminer
22 & 23 octobre Formation BEPS Inscription préalable - nombre limité Namur (Maison de la Spéléo
1 décembre Réunion Commission Maison de la Spéléo, Namur
11 décembre Module administratif pour tous (mais surtout les CT) à déterminer

Restez attentifs aux informations publiées sur le site (www.speleosecours.be)
NB à l’intention des Conseillers techniques : les listes d’appel ont été actualisées - n’oubliez pas de faire vos mises à jour

d’autres et j’en profiterai pour
donner des explications sur les
accidents les plus récents.
Le prochain BEPS aura lieu les
samedi 22 et dimanche 23
octobre 2005. Il y a déjà 7 ins-
crits qui voudront bien confir-
mer leur présence (Rober t
Léveque, Philippe Leroy,
Renaud Isaac, Gaetan Rochez,
Jean Marc Mattlet x 2).
Le nombre de participants est
limité à 12.
Si vous êtes le treizième, pas
de panique, vous serez auto-
matiquement inscrit pour la
cession suivante.
Si vous êtes inscrit et que par
malheur, hasard ou autre vous
ne savez pas suivre cette for-
mation, prévenez moi directe-
ment pour que je puisse préve-
nir le treizième qu’une place
s’est libérée….
Le coût de cette formation est
de 20 euros.

Inscription chez Maurice par
écrit, oral, par mail  :
maurice.anckaert@mc.be

BON À SAVOIR

Sur le site du Spéléo-Secours
(www.speleosecours.be), au
chapitre «Equipiers» (Intro),
vous pouvez télécharger la
fiche médicale, à imprimer et
conserver dans votre casque
(avec de quoi noter).
Cette fiche existe en français et
en néerlandais.

LE KIT CIVIÈRE

Lorsqu’une civière est néces-
saire en intervention, il faut
qu’un matériel précis suive
«d’office». Le container contient
deux kits déjà conditionnés
avec tout ce qui est nécessaire.
■ Kit N°1 (de haut en bas) :

■■ C15
■■ Dos du survêtement ;

■ Kit N°2 (de haut en bas) :
■■ Survêtement

(Face jambe, chausson,
bonnet) ;

■■ Pour les sangles trac-
tions: 1 maillon acier demi-
rond et 3 mousquetons asy-
métriques ;
■■ Pour les sangles laté-
rales: 6 grands deltas, 3
mousquetons asymétriques,
3 poulies tandems et 1 cor-
delette de 5mm (tyrolienne);
■■ Pour la victime: un
casque avec visière et une
paire de lunettes ;

■ Une minerve est rangée à
plat dans la Civière TSA.

Ce conditionnement est surtout
motivé par :
■ Le souci de ne rien oublier (à

tête reposée, c’est plus
simple);

■ La difficulté et le temps pris
pour conditionner le survête-
ment dans des kits un rien
trop exigus.

Remarques et suggestions :
■ Le survêtement n’est pas

protégé de l’humidité. Un sac
poubelle scotché ferait l’affai-
re… mais le conditionnement
dans les kits actuels rendus
quasi-impossible ;

■ Si l’équipe qui descend la
civière est également char-
gée de repérer les endroits à
élargir, une astuce consiste à
placer les deux kits dans la
civière, de manière à simuler
la présence d’un corps.
Même si la civière en est un
peu moins maniable, le tout
restera léger ; et il sera tou-
jours possible de retirer les
kits si cela ne passe pas (en
essayant de ne pas «salo-
per» l’intérieur de la civière !)

■ A la remontée, un kit pourra
servir pour les vêtements de
la victime tandis que l’autre
suivra la civière avec la quin-
caillerie et la corde.

PROCHAIN EXERCICE :

Notre prochain exercice aura lieu le dimanche 29 mai à Rochefort.
Au menu des ateliers du matin : communications par téléphone, radios, généphones ..
Un point essentiel pour notre boulot est de bien gérer les communications entre nous et des incidents récents nous ont démontré
l’importance de bien maîtriser ce problème pour éviter des ennuis (ou même parfois des alertes non justifiées)
L’après-midi : brancardage dans le trou Maulin. Ce sera aussi l’occasion de voir le passage vers la «sortie d’urgence»  du haut pour
ceux qui ne la connaissent pas encore.
Ceux qui ont suivi le BEPS ont vu la mise en PLS (qui devrait être connue par tous …), ce sera l’occasion de remettre la victime en
position sur le dos, de la conditionner pour le placement dans la doudoune, de la placer correctement sur la civière (cela s’oublie tel-
lement vite) et puis de la faire passer par le haut (ou du moins essayer de voir si ça passe).
Tout cela orchestré de main de maître par Jean-Paul Courmont qui prend en charge la direction de cette formation (avec son équi-
pe).
Où : au Trou Maulin
Quand : le dimanche 29 mai 2005
A quelle heure : rendez-vous à  9 h  sur place (8 h  pour les cadres) 

Svp soyez à l’heure par respect pour ceux qui se sont dépensés pour organiser cette journée.
Inscriptions : Jean-Pierre Romain (romain.jp@belgacom.net - 071 71 40 11 - 0497 14 07 31)
Une pause est prévue sur l’heure de midi pour le repas qui ne sera pas fourni par les organisateurs. Prévoyez donc votre casse-
croûte.
Cet exercice est très important pour ce remettre en tête plein de trucs que l’on oublie trop vite.
PS : les radars de la police fleurissent sur les routes comme les pissenlits au printemps, modérez votre allure car il y a beaucoup
d’autres photos plus jolies sous terre. C’est valable aussi en cas d’alerte.


